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Pendant très longtemps l’Homme a subi les caprices de la nature parfois cruelle. 
Il a souffert mais il a su résister, baisser la tête devant plus grand que lui, re-
connaître qu’il n’était qu’un élément de l’univers. Peu à peu, il a transformé son 
environnement, malmené la nature et la planète.
Depuis le début du xxe siècle, les évènements se sont accélérés. L’être humain lui-
même, pourtant responsable de cette révolution a beaucoup de mal à s’adapter 
et risque d’être dépassé par ses propres inventions. La machine n’est plus au 
service de son concepteur, tel Frankenstein et la créature qu’il a fabriquée.
Ce sont surtout les Hommes nés au début du xxe siècle qui ont expérimenté 
cette course aux découvertes scientifiques et qui ont subi cette métamorphose 
fondamentale de la société.
Marcel a fait partie de ces pionniers involontaires, qui plus est acteur de plu-
sieurs guerres atroces où la vie ne comptait pas, seulement survivre dans un 
monde hostile et barbare.
C’est son histoire qui est racontée ici. L’histoire d’un enfant de la Terre projeté 
dans un univers de haine qui avance trop vite et change en profondeur.
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RÉSUMÉ



Un Être de passage
Histoire d’un héros ordinaire

Guy LECOURT

L’auteur se confie : 
On ne se réveille pas un beau matin en se disant : « Tiens je vais 
écrire un roman. »
C’est venu tout doucement, très lentement, quelques mois, quelques 
années, je ne sais plus. Une simple envie, un caprice.
Au début, de simples pages tracées sur une page blanche et en-
fouies dans un tiroir de mon bureau.
Peu à peu l’idée de rédiger un manuscrit a germé dans mon esprit.
Un jour je me suis lancé, juste pour le plaisir. Pour moi seulement.
Quelques nouvelles ou réflexions sur la société, puis une histoire 
de meurtre.
L’aventure continue.
Mon père était militaire, un homme à l’apparence sévère, surtout à 
mes yeux d’enfant. Un père souvent éloigné du foyer familial.
Un jugement brutal de la part d’un adolescent aux angles durs.
À sa disparition j’ai pris conscience de la valeur de cet homme, 
de tout le temps perdu. Un voyageur du xxe siècle confronté à une 
société qui avance trop vite en oubliant parfois de se retourner…
Mon père était un héros, un soldat emporté dans l’enfer des 
guerres, meurtri dans sa chair. Comment ne pas être marqué par 
les horreurs perpétrées par les hommes.
Je lui devais cet hommage.
Peut-être comprendre.

Extrait…
Mercredi 1er janvier 1930. Une période importante, riche en actualités 

aux conséquences parfois dramatiques.
C’est la fin des Années folles avec un parfum de guerre. Une loi est vo-

tée pour construire la Ligne Maginot à la frontière avec l’Allemagne pen-
dant que l’armée française quitte la Mayenne mettant fin à l’occupation. Le 
krach boursier de 1929 en Amérique atteint notre pays qui plonge à son 
tour dans la crise économique.

En Allemagne, l’augmentation du chômage atteint cinquante pour cent 
pendant que l’Inde entame la marche du sel en signe de protestation 
contre les impôts des colons britanniques.

La campagne éloignée de Paris ne se tient pas toujours au courant de ce 
qui se déroule ailleurs et se canalise surtout sur ses propres changements. 


